
Mission économique et scientifique dans
le Territoire palestinien occupé le 28
octobre

La formation, les start-up et l’innovation pour sortir de la misère économique.

L’objectif de la visite de la délégation économique et scientifique suisse menée par

le conseiller fédéral Johann N. Schneider-Amman dans le Territoire palestinien

occupé était de rencontrer des représentants des milieux politiques, scientifiques

et économiques pour discuter d’innovation et du rôle des start-up dans la

modernisation de l’économie palestinienne. Outre les rencontres avec le président

palestinien Mahmoud Abbas et de la ministre de l’Économie nationale Abeer Odeh,

le programme prévoyait aussi des événements à l’Université de Birzeit et à la Al

Nayzak Technology and Innovation House.

La situation économique du Territoire palestinien occupé n’est pas simple. La

liberté de mouvement restreinte des personnes, pour des raisons de sécurité, a

des conséquences négatives sur la situation économique des quelque 4,2 millions

d’habitants. Dans ces conditions, on ne s’étonnera pas que les échanges entre le

Territoire palestinien occupé et la Suisse sont négligeables. Il y a toutefois une

lueur d’espoir, le niveau de formation élevé des jeunes Palestiniens et la qualité

élevée de certaines filières des dix universités palestiniennes. Comme en Israël,

un vivier de start-up innovantes prépare l’avenir numérique. À l’avenir, des

spécialistes palestiniens pourraient fournir aux entreprises suisses les services

informatiques en ligne qu’elles ne trouvent plus en Suisse en raison de la pénurie

de main-d’œuvre spécialisée. L’économie suisse contribuerait ainsi à la mise en

place de l’économie palestinienne.


